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Bloc D - Leçon 25 : Les récits d’enfance 


Matériel							

·	La Bible de Jérusalem, version intégrale, ISBN 2-204-01603-9 
·	Prêtres et pasteurs, Les récits d’enfance, Vol. 98, No11, décembre 1995
·      DUROCHER, Mgr Paul-André, Les récits de la nativité dans Chez Nous, décembre 1998.	
·	SESBOÜÉ, Bernard, Croire, Invitation à la foi catholique pour les femmes et les hommes du XX1e siècle, Droguet & Ardant, 1999 
·	MAINVILLE, Odette, Le grand ménage dans la crèche !, Liturgie, Foi et Culture, volume 32, hiver 1998, pp. 59-60.

· OUTIL(S) PÉDAGOGIQUE(S) RATTACHÉ(S) À LA LEÇON :     

·	Outil pédagogique 1re année, Cherchons ses traces, guide d’enseignement, p. 107.
·	Outil pédagogique 2e année, Les clés secrètes, guide d’enseignement, p. 99.
· Outil pédagogique 8e année, Deviens ce que tu crois, guide d’enseignement, Unité 5,  Jésus Christ vrai Dieu et vrai homme

Déroulement

 
I- 	Mise en situation

I.1.	Discussion-partage

·	Pourquoi la fête de Noël est-elle, pour la plupart des gens, la plus grande fête de l’année ?
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I.2.	Noël aujourd’hui
·	Nomme des thèmes et des symboles reliés à la fête de Noël.

	
Thèmes 
	
Signes - Symboles

	




	




I.3.	Les scènes de l’enfance de Jésus

·	Identifie quelques scènes des récits de l’enfance de Jésus qui te sont familières. 

	
Scènes des récits de l’enfance de Jésus

	








I.4.	Réactions 

·	Avons-nous des impressions, des questions, des défis ou des préoccupations face à ces textes ?
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II- 	Exploration

II.1.	Approfondissement théologique

 		II.1.1.	De la Résurrection aux récits d'enfance

	
Jean 1
Pré-existence


	
paroles 
et
gestes
	
récits 
de la
Passion
	

	




II.1.2.	Une christologie à rebours

·	«À partir de la Résurrection, le Nouveau Testament a opéré un grand mouvement d’avant en arrière, car la Résurrection ne peut avoir de sens à elle seule.  Elle est la résurrection de quelqu’un qui est mort après avoir vécu.  C’est la correspondance entre la résurrection de Jésus et sa manière de vivre et de mourir qui prend sens.  Les croyants se devaient donc de revenir en arrière pour scruter la vie de Jésus avant Pâques... L’expression la plus développée de ce retour en arrière se trouve dans les rédactions évangéliques.»[footnoteRef:1]  [1: 	SESBOÜÉ, Bernard, Croire, Invitation à la foi catholique pour les femmes et les hommes du XXIe siècle, Droguet & Ardant, 1999, p. 353.] 

·	Les récits d’enfance de Jésus s’insèrent dans ce contexte.  En fait, Mathieu et Luc reculent encore plus pour identifier l’origine de Jésus.  D’où 
	vient-il ? Quel est son rapport d’origine avec Dieu ?



LEÇON - 25 -	PAGE - 20 -

	
 
·	«Mathieu et Luc adoptent deux points de vue différents puisque l’un prend le point de vue de Joseph et l’autre celui de Marie.  Pourtant, l’un et l’autre discernent la double origine de Jésus, à la foi humaine et divine. Celui qui est né de la Vierge à Dieu seul pour Père, il porte dans sa naissance le signe qu’il vient de Dieu et qu’il n’a pas commencé à exister au moment de sa venue dans la chair.  Ces deux récits répondent à la question de l’origine du Christ».[footnoteRef:2] [2: 	SESBOÜÉ, Bernard, Croire, Invitation à la foi catholique pour les femmes et les hommes du XXIe siècle, Droguet & Ardant, 1999, pp. 356-357.] 


·      Voyons d’un peu plus près ces deux récits de l’enfance de Jésus. 	

II.2.          Exploration biblique	

II.2.1.	Travail d’équipe

·      Équipe 1 : 	Première lecture du texte de Mathieu 1, 1- 2, 23
·	       Noter la chronologie des événements (tableau ci-dessous)

·      Équipe 2 : 	Première lecture du texte de Luc 1,5- 2,52. 

·	Noter la chronologie des événements (tableau ci-dessous)










	
Chronologie des événements

	
Chez Mathieu
	
Chez Luc 

	





	





II.2.2.	Chez Mathieu

·	Le récit de Mathieu fait appel à certaines traditions juives qui permettent de comprendre son intention.  (Voir Annexe 1) 
·       II.2.2.1.	Structure du récit de Matthieu


	
Structure du récit de Mathieu

	
Une généalogie

	
	Cinq épisodes divisés en deux blocs

	
Bloc 1
	
L’annonce à Joseph
	
La fuite en Égypte
	
Le retour à Nazareth

	
Structure : la situation - le message de Dieu dans un songe - une citation de l’Écriture confirme le dessein de Dieu - Joseph remplit sa mission 

	
Bloc 2
	
La visite des mages
	
Le massacre des enfants de Bethléem

	
Sens : Le Salut est pour tous; Jésus est le nouveau Moïse	






II.2.2.2.	La généalogie de Jésus 

·	Un genre littéraire pour présenter un personnage important

·     Une longue liste de 3 x 14 noms pour montrer que celui qui viendra 
    au terme est vraiment le Fils de David, de la race d’Abraham.

·     Mention du nom de 4 femmes : Thamar, Rahab, Ruth, la femme 
	d’Urie : Mathieu met en relief la présence de 3 étrangères (leçon 
	d’universalisme et les conditions irrégulières dans lesquelles elles 
	ont engendré sont une leçon de grâce)[footnoteRef:3]  [3: 	La Bible : Traduction oecuménique de la Bible, version intégrale, p. 43.] 


II.2.3. Chez Luc	

·  Les récits de l’enfance sont propres à Luc.  Ils mettent systématiquement en parallèle Jean le Baptiste et Jésus en marquant la subordination du premier au second.  Ils présentent surtout le mystère de Jésus en une suite de messages surnaturels qui le proclament conçu de l’Esprit, saint, Fils de Dieu (1,35), Sauveur et Christ Seigneur (2, 11), salut de Dieu et lumière des païens (2, 30.32), et pourtant voué au refus de la masse de son peuple (2, 34).[footnoteRef:4]  [4: 	La Bible : Traduction oecuménique de la Bible, version intégrale, Introduction à l’Évangile de Luc, p. 181.] 


· Luc présente son récit du point de vue de Marie, non de Joseph.  Il ne parle ni d’un astre, ni des mages, ni de Hérode, ni d’une fuite en Égypte.  Il choisit des événements complètement différents.  C’est que son auditoire ne connaît pas l’Ancien Testament : il s’agit de païens convertis.[footnoteRef:5] [5: 	DUROCHER, Mgr Paul-André, Les récits de la nativité, Chez nous, décembre 1998.] 





II.2.3.1.	Structure des récits d’enfance chez Luc : 

	
Un tableau à deux volets

	

	
enfance de 
Jean-Baptiste
	
enfance de Jésus

	
lieu - temps
	


	


	
personnages
	


	


	
réactions 
	


	
	

	
naissance (témoins)
	


	


	
jeunesse
	


	





·	(Voir Annexe 2)

II.3.	L’annonciation, un genre littéraire

·	Le genre littéraire annonciation est un récit de révélation, souvent en songe, par lequel Dieu donne aux hommes une information concernant son dessein, son plan ou son agir.  Une annonciation, c’est presque toujours structuré en sept étapes : 

·	Une mise en situation des personnages

·	L’apparition d’un ange du Seigneur (ou du Seigneur)





·	« L’ange du Seigneur est l’envoyé et le représentant de Dieu.  Il n’a pas de personnalité indépendante de Dieu, et souvent il n’est qu’un substitut littéraire pour Dieu lui-même».[footnoteRef:6]  [6: 	Traduction oecuménique de la Bible, Ancien Testament, note e, p. 468.] 


·	La crainte ou le trouble ; on est effrayé devant cette manifestation surnaturelle.

·	L’annonce, le contenu du message

·	Une question de la personne qui reçoit le message

               ·	Un signe est donné pour garantir la vérité de la révélation livrée dans le message.

·	Les bénéficiaires du message s’empressent d’exécuter l’action proposée. 

II.3.1.	Analyse de quelques textes

·	Vérifier ces sept éléments d’un récit d’annonciation dans les récits de Mathieu et de Luc ci-dessus et aussi dans l’annonce aux bergers (Luc 2, 8-18). 

II.4.	L’historicité des récits d’enfance 

·	Des contes inventés ou des reportages historiques ?

·	«Une personne dira : ‘Tout ça est arrivé tel que c’est écrit, parce que la Bible dit la vérité’. Une autre dira : ‘Bien non, c’est une pure fantaisie que les auteurs bibliques ont développée dans leur imagination’.  De fait les deux ont à la fois un peu tort et un peu raison ». (Voir Annexe 3)

II.5.	Incohérences et invraisemblances

·	Une étude plus poussée des textes démontrent certaines incohérences et invraisemblances.  Aussi doit-on tenir compte du genre littéraire récit de naissance pour vraiment saisir l’intention de l’auteur biblique.  (Voir Annexe 4)  


III- 	Objectivation

III.1. 	Exploration du programme-cadre

·	Quelles sont les convictions qui sont reliées aux récits de l’enfance de Jésus pour chacun des niveaux du programme-cadre ?

III.2. 	Exploration de certains outils pédagogiques

III.2.1.       De quelle vérité s’agit-il ?

·	Dans le manuel de l’élève, trouve les textes bibliques reliés aux récits d’enfance et identifie la vérité ou la conviction des chrétiennes et des chrétiens.
 






	
Cherchons ses traces
	



	
Les clés secretes

	



	
Une course aux trésors
	



	
Bulletin spécial
	



	
L’Énigmatique
	





III.2.2.	Informations supplémentaires dans le guide d’enseignement

·	Quelles sont les informations supplémentaires que tu trouves dans ton guide d’enseignement et qui sont reliées aux récits d’enfance.

·	Comment ces informations te permettent-elles de mieux comprendre l’intention des auteurs ? 

·              Exemples :  	Cherchons ses traces - p. 107, guide d’enseignement
Les clés secrètes - p. 99, guide d’enseignement

III.3.	Actualisation

·	Étude d’une démarche pédagogique

« Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu une grande lumière.
Sur ceux qui habitaient le pays de l’ombre, une lumière a resplendi...
Car un enfant nous est né,
Un fils nous est donné...» (Isaïe 9, 1.5)

Étude de la démarche pédagogique de l’unité 5, 8e année - Deviens ce que tu crois, Je crois en... Jésus Christ, vrai Dieu et vrai homme.
·	Visée de la leçon : À Noël, célébrer notre foi en Dieu qui vient habiter notre monde par son Fils Jésus, notre Sauveur.  C’est lui notre lumière, la source de notre joie. 

·	Revoir l’aperçu de l’unité et la démarche des trois objectifs. 

  
Annexe 1 	L’INTENTION DE MATHIEU


A-	Conformément aux Écritures, ce Jésus a été rejeté par les Juifs de telle sorte que la Bonne Nouvelle puisse être communiquée aux païens.  Voilà ce que montre, en condensé, le prologue.  Celui-ci, en effet, a pour fonction moins de raconter les événements de l’enfance de Jésus que d’exprimer, à partir de vieilles traditions, le sens de la destinée terrestre de celui qui est ressuscité des morts.  

Tandis que Joseph, au nom d’Israël et de la lignée de David, accueille l’Enfant conçu de l’Esprit et né de la Vierge Marie, voici que, à la suite de la visite des mages, types des païens que la Bonne Nouvelle convie au salut, Jérusalem, les grands prêtres, le roi Hérode, tous l’ignorent, le rejettent et le persécutent.  Au lieu de l’adorer, Hérode veut même le tuer avec les enfants de Bethléem; mais Jésus lui échappe et se réfugie en Galilée, symbole de la terre des Gentils.  

Mort et résurrection sont ainsi préfigurées dans cette histoire tragique, qui débouchent finalement sur la proclamation de l’Évangile aux païens eux-mêmes.[footnoteRef:7]  [7: 	Traduction oecuménique de la Bible, version intégrale, introduction à l’Évangile selon Saint Mathieu, p. 37.] 


B-	Mathieu écrit pour une communauté d’origine juive, qui connaît bien l’Ancien Testament. Il veut faire comprendre que Jésus est le nouveau Moïse qui vient libérer son peuple et établir une nouvelle Alliance qui achève la première.  Mathieu commence donc en donnant une généalogie de Jésus, en montrant comment Jésus compte des figures importantes parmi ses ancêtres : Abraham, Isaac, Jacob, Jessé, David, Salomon et tous les rois d’Israël.  Il montre aussi le lien qui unit Jésus à l’Ancien Testament.  Ensuite, il commence son récit en le racontant du point de vue de Joseph.[footnoteRef:8]  [8: 	DUROCHER, Mgr Paul-André, Les récits de la nativité, Chez Nous, décembre 1998.] 





Annexe 2 	TABLEAU 3 : STRUCTURE DES RÉCITS DE L’ENFANCE CHEZ LUC [footnoteRef:9] [9: 	BROWN, Raymond, Que sait-on du Nouveau Testament ? Éditions Bayard, 1997, p. 272. ] 


	
Diptyque de l’Annonciation
(Première étape de la composition lucanienne)



	
1,5-25

Annonciation de Jean Baptiste
Introduction des personnages
Zacharie et Élisabeth, de famille sacerdotale, âgés, stériles (5-7)

Annonciation de la conception de Jean Baptiste par un ange du Seigneur (Gabriel) à Zacharie au Temple (8,23)

Cadre (8-10) : les coutumes sacerdotales; c’est le tour de Zacharie d’offrir l’encens
Noyau (11-20) : 
1- 	L’ange du Seigneur apparaît à Zacharie
2- 	Zacharie est troublé
3- 	Le message
a. 	Zacharie

c. 	Ne crains pas

e. 	Élisabeth te donnera un fils
f. 	Tu l’appeleras Jean
g. 	Il sera grand devant le Seigneur, etc. (15-17)
4-À quoi connaîtrai-je cela ?
Réponse de l’ange (19)
5- Le signe : tu vas être réduit au silence.
Conclusion (21-23) : Zacharie sortit muet du Temple, e t retourna chez lui.

Épilogue : Élisabeth conçut : elle se tint cachée et elle louait le Seigneur (24-25).
	
1, 26-45, 56

Annonciation de Jésus
Introduction : L’ange Gabriel est envoyé à Marie, vierge fiancée à Joseph de la maison de David (26-39)

Annonciation faites à Marie, à Nazareth, par Gabriel, de la conception de Jésus.





1- 	Gabriel se présente à Marie
2- 	Marie est troublée
3- 	Le message :  
a. 	Réjouis-toi
b. 	Comblée de grâce
c. 	Sois sans crainte
d. 	Tu concevras
e. 	Et enfanteras un fils
f. 	Tu l’appelleras du nom de Jésus
g. 	Il sera grand, etc. (32-33)

4- Comment cela se fera-t-il ?
Réponse de l’ange (35)
5- Le signe : Élisabeth, ta parente, vient elle aussi 
de concevoir.
Marie :   « Je suis la servante du Seigneur; qu’il m’advienne selon ta parole. » Et l’ange la quitta.
Épilogue : Marie alla visiter Élisabeth qui, remplie de l’Esprit saint, proclama la louange de la mère du Seigneur.  Marie s’en retourna chez elle (39, 45, 56).



	
Diptyque de la naissance
(Première étape de la composition lucanienne)



	
1,57-66,80
Naissance/nom/grandeur
de Jean Baptiste

Nouvelle de la naissance : réjouissance des voisins (57-58)

Scène de la circoncision/Il s’appellera Jean (59-66)
Ses deux parents sont concernés par les signes qui entourent son nom, indiquant la grandeur future de l’enfant











Tous sont étonnés.
Zacharie parle à nouveau et loue Dieu.
La crainte s’empare des voisins.
Tous ceux qui en entendirent parler gardèrent ces choses dans leur coeur.








Conclusion (80):
Refrain sur la croissance de l’enfant.
Son séjour au désert.
	
2,1-12,15-27,34-40
Naissance/nom/grandeur de Jésus


Scène de la naissance (1-20)
Cadre (1-7) : Recensement concernant les deux parents : naissance à Bethléem.
Annonce (8-12) : 
1. 	L’ange du Seigneur apparaît aux bergers
2. 	Les bergers sont remplis de crainte
3. 	Le message
c. 	Ne craignez point; grande joie
e. 	Aujourd’hui est né dans la ville de David
f. 	Un Sauveur qui est Messie et Seigneur
5.  Le signe : un nouveau-né enveloppé de langes et couché dans une mangeoire.
Réactions (15-20)
Les bergers vont à Bethléem, voient le signe, rapportent l’événement.
Ceux qui l’entendent s’étonnent.
Marie garde ces événements dans son coeur.
Les bergers s’en retournent, louant et glorifiant Dieu.

Circoncision /Il est appelé Jésus (21)
Scène de la présentation au Temple (22-27,34-38)
Cadre (22-24) : Purification des parents consécration du premier-né, selon la Loi.
Salutation de Siméon (25-27, 34-35) ;
Poussé par le Saint-Esprit, Siméon bénit les parents et prophétise l’avenir de l’enfant.
Salutation par Anne (36-38).

Conclusion (39-40) : 
Retour en Gallilée, à Nazareth
Refrain sur la croissance de l’enfant.




Annexe 3	DE QUELLE VÉRITÉ S’AGIT-IL ?




Le Catéchisme de l’Église catholique rappelle que ‘Dieu a inspiré les auteurs humains des livres sacrés’ (#106) et que ‘les livres inspirés enseignent la vérité’ (#107). Mais de quelle vérité 
s’agit-il ? De la simple vérité historique qu’on retrouve dans le reportage d’un journal ? Ou de la vérité qui concerne notre salut ? C’est de la deuxième vérité qu’il s’agit dans la Bible.  Et pour nous aider à saisir cette vérité qui seule peut nous sauver, les auteurs bibliques vont se servir non seulement de récits historiques, mais aussi d’autres genres littéraires.  ‘Car c’est de façon bien différente que la vérité se propose et s’exprime en des textes diversement historiques, en des textes, ou prophétiques, ou poétiques, ou même en d’autres genres d’expression (#110). 

Tout ça pour dire que les auteurs des récits de l’enfance de Jésus ne nous livrent pas un rapport de journaliste, mais le témoignage de croyants qui cherchent à faire comprendre à leurs lecteurs l’enjeu extraordinaire de la naissance de cet enfant.  Et pour nous aider à comprendre cet enjeu, ils vont faire un choix parmi les événements qui ont marqué la naissance et l’enfance de Jésus et les mêler avec des éléments symboliques ; ils vont les raconter de façon à faire ressortir les liens avec des récits de l’Ancien Testament ou encore avec le mystère de Pâques...

Est-ce arrivé exactement comme l’ont écrit Luc et Mathieu ? Probablement pas.  Mais leur façon de l’écrire nous aide à comprendre le sens profond de ce qui est arrivé.  Nous ne sommes pas certains de la vérité historique de ces récits.  Mais nous croyons dans leur vérité plus profonde, leur vérité salvifique.[footnoteRef:10]  [10: 	DUROCHER, Mgr Paul-André, Les récits de la nativité, Chez Nous, décembre 1998.] 











Annexe 4		IL FAUT BIEN SE RENDRE À L’ÉVIDENCE !		

La comparaison (des événements) révèle de sérieuses incohérences et invraisemblances.  Nous ne relèverons ici que les plus flagrantes.

Tout d’abord, en Mathieu, les parents de Jésus habitent Bethléem et ils n’iront habiter Nazareth qu’à leur retour d’Égypte ; alors qu’en Luc, ils doivent quitter Nazareth pour venir s’inscrire dans la ville natale de Joseph, Bethléem.  Cette dernière information n’est d’ailleurs guère plausible ; si on considère, en effet, que le recensement a pour but d’organiser la collecte des taxes, il est normal que chacun s’inscrive dans la ville même où il habite au moment du recensement, c’est-à-dire l’où il paiera ses taxes et non dans la ville de ses ancêtres.  À noter, de plus, qu’en Mathieu, Jésus naît dans la maison de ses parents et non dans une étable comme en Luc. 

Comment concevoir aussi qu’une étoile ait pu se déplacer dans le ciel pour guider les mages et se ‘stationner’ de façon assez précise au-dessus de la crèche pour que ces derniers sachent où trouver l’enfant ? Un phénomène céleste sans précédent qui, pourtant, n’apparaît nulle part dans les annales astronomiques ! Comment comprendre encore qu’Hérode le Grand, ce fin renard, n’ait pas fait escorter les mages jusqu’à Bethléem par des soldats, afin de ne pas perdre leur trace ?  Comment croire que ces voyageurs exotiques aient pu repartir inaperçus de ce petit village qu’est Bethléem, d’ailleurs situé à seulement cinq kilomètres de Jérusalem ? 

Comment Jésus a-t-il pu être présenté au Temple (selon Luc) si ses parents avaient déjà fuit en Égypte avec lui (selon Mathieu) ? D’ailleurs, Luc dit bien que ‘lorsque (ses parents) eurent accompli tout ce que prescrivait la loi du Seigneur, ils retournèrent en Galilée, dans leur ville de Nazareth (2,39).  Il est étrange, de plus, qu’il ne soit fait nulle part mention du massacre des enfants, alors qu’un historien de l‘époque, Flavius Josèphe, rapporte fidèlement les horreurs commises par le roi Hérode.  Mais il est encore plus étrange qu’au moment où Jésus commence sa vie publique, personne n’ait entendu parler de lui, pas même Hérode Antipas, fils d’Hérode le Grand (Mc6, 14-16), si sa naissance a suscité tant de remous et qu’elle a même causé le déplacement d’un aster ?

Arrêtons-nous là ! On constate suffisamment qu’il est logiquement impossible de tenir pour historiques tous ces événements relatant la naissance de Jésus.  D’ailleurs, aucun bibliste sérieux n’essaie encore de le faire.   Les récits de Mathieu et de Luc perdent-ils leur valeur pour autant ? Absolument pas ! Au contraire, ils gagnent en valeur quand on les lit en tenant compte du genre littéraire auquel ils appartiennent...

 Un genre littéraire

Le genre littéraire ‘récit de naissance’ était bien connu dans l’antiquité, bien avant que les évangélistes en fassent usage.  Ces récits étaient attribués à d’illustres personnages pour marquer leur grandeur et célébrer leurs exploits.  En fait, ils étaient composés très longtemps après leur mort, quand ces personnages avaient déjà acquis une importante renommée...

Le lecteur de l’antiquité était habitué au genre littéraire en question et ne se posait certainement pas les mêmes questions que nous devant la légende d’une naissance miraculeuse.  Il savait pertinemment qu’elle ne prétendait nullement faire une description biologique de la conception de l’enfant ou sur les événements réels qui ont entouré sa naissance.  Il savait, par ailleurs, que la légende avait beaucoup à dire sur l’importance de la personne concernée et du rôle qu’elle a joué dans l’histoire.  Elle témoignait de la grandeur que l’on reconnaissait à ce personnage…

Les récits de la naissance de Jésus, bien qu’apparaissant au tout début des évangiles de Mathieu et de Luc, sont les derniers récits évangéliques à avoir été composés.  On a déjà noté d’ailleurs que ni Marc ni Jean ne les connaissent.  Paul n’en parle jamais non plus.  Ce qui veut dire qu’ils n’étaient pas nécessairement connus à la grandeur de l’Église primitive et cela même tardivement, si on considère que l’évangile de Jean a été écrit à la toute fin du premier siècle.  En fait, ils ont été rédigés plusieurs décennies après la résurrection du Christ.  Le réflexion chrétienne sur son identité n’avait cessé de progresser.  On savait maintenant qu’il était l’élu de Dieu, le Sauveur, le Messie attendu.  S’il était ce Messie attendu, il était normal, aux yeux du peuple, que Dieu soit intervenu de façon particulière au moment de sa venue dans le monde.[footnoteRef:11]  [11: 	MAINVILLE, Odette, Un récit de naissance : pourquoi ? Prêtre et Pasteur, décembre 1995, pp. 642-647.] 
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